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La seance est ouverte a 15 h 10. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

Consolidation de la paix en Afrique de l’Ouest 

Rapport du Secretaire general sur les 

activites du Bureau des Nations Unies 

pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel 

(S/2019/549) 

Le President {parle en espagnol ): Conformement 
a Particle 39 du reglement interieur provisoire du Conseil, 
j’invite M. Mohamed Ibn Chambas, Representant special 
du Secretaire general et Chef du Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel, a participer 
a la presente seance. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

J’appelle l’attention des membres du Conseil 
sur le document S/2019/549, qui contient le rapport 
du Secretaire general sur les activites du Bureau des 
Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel. 

Je donne maintenant la parole a M. Chambas. 

M. Chambas {parle en anglais ) : J’ai l’honneur 
d’etre ici aujourd’hui pour presenter le dernier rapport 
du Secretaire general sur les activites du Bureau des 
Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel 
(UNOWAS) (S/2019/549). 

J’ai quatre messages clefs a transmettre au 
Conseil de securite aujourd’hui concernant l’evolu- 
tion de la situation en Afrique de l’Ouest et au Sahel. 
Premierement, depuis mon dernier expose (voir 
S/PV.8442), de nouveaux progres ont ete accomplis 
dans la consolidation de la democratic en Afrique de 
l’Ouest et au Sahel. Deuxiemement, ces progres sur le 
plan democratique n’ont pas ete lineaires ni sans compli¬ 
cations; ils sont le resultat de contestations qui ont 
parfois ete manifestement conflictuels. Troisiemement, 
les progres democratiques ont ete retardes et compli- 
ques, parfois presque annules par une expansion rapide 
de l’extremisme violent dans la region. Mon quatrieme 
et dernier message, en reconnaissance des progres 
accomplis et en depit des difficultes persistantes, est un 
message d’espoir pour l’avenir et de confiance en l’ap- 
pui du Conseil, alors que nous ceuvrons de concert pour 
maintenir la paix et prevenir les conflits en Afrique de 
l’Ouest et au Sahel. 


En effet, nous devons avant toute chose recon- 
naitre et saluer les progres realises dans la consolidation 
de la democratic dans la region, y compris par le biais 
de transferts pacifiques du pouvoir. Au cours des six 
derniers mois, des elections presidentielles ont ete 
organisees au Nigeria, le 23 fevrier; au Senegal, le 
24 fevrier; et en Mauritanie, le 22 juin. Avant ces elec¬ 
tions tres disputees, j’ai rencontre tous les candidats a 
la presidence et ai souligne, aux cotes des partenaires 
regionaux et internationaux, la necessite de mainte¬ 
nir des normes electorales elevees dans la region. Au 
Nigeria, mon bureau a egalement organise, conjointe- 
ment avec le Comite national pour la paix et d’autres 
partenaires, plusieurs forums de paix pour apaiser les 
tensions dans les zones electorales sensibles. 

Outre le succes des elections, les six derniers 
mois ont egalement vu l’ouverture d’un dialogue poli¬ 
tique entre les gouvernements au pouvoir et l’opposition 
au Burkina Faso et au Benin, tandis qu’au Ghana les 
acteurs politiques ont entame un dialogue sur les groupes 
d’autodefense. Au Liberia, le 7 juillet, le Gouvernement 
a indique qu’il respectait le droit de manifester paci- 
fiquement et accepte d’entamer un dialogue sur le 
renforcement de l’economie. 

Toutefois, les periodes preelectorales et postelec- 
torales continuent d’etre marquees par des tensions, des 
contestations antagonistes et des differends, y compris 
autour d’amendements constitutionnels non consensuels. 
Traiter ces sources potentielles de conflit demeure une 
priorite majeure dans la perspective du prochain cycle 
d’elections presidentielles a enjeux eleves en Afrique 
de l’Ouest, prevues pour l’annee prochaine au Burkina 
Faso, en Cote d’Ivoire, au Ghana, en Guinee, au Niger et 
au Togo. A cela s’ajoute le fait que les tensions autour des 
periodes electorales detournent l’attention de l’urgente 
necessite de s’attaquer aux questions de developpement 
et d’inegalite. 

Aussi mon deuxieme message est-il que le chemin 
de la consolidation democratique dans la region n’a pas 
ete facile et ne peut etre tenu pour acquis. Plusieurs pays 
de la region continuent de se heurter a des problemes 
en matiere de droits de l’homme. Je suis particuliere- 
ment preoccupe par l’instrumentalisation de la justice 
a des fins politiques dans certains cas et par un senti¬ 
ment predominant d’impunite pour les crimes violents, 
qui portent atteinte au respect de l’etat de droit. En ce 
sens, je salue la voie exemplaire choisie par la Gambie, 
ou la Commission verite, reconciliation et reparations et 
la Commission nationale des droits de l’homme se sont 
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attelees a leurs taches difficiles de maniere credible, 
contribuant a la justice transitionnelle et a la cohe¬ 
sion sociale. 

Si la region a connu une legere augmentation 
du nombre de femmes membres de gouvernement et la 
toute premiere nomination d’une femme a la presidence 
du Parlement, au Togo, la representation des femmes 
reste un sujet de preoccupation. Un niveau d’inegalite 
toujours eleve continue d’avoir des effets negatifs sur les 
femmes, ce qui les rend vulnerables face a la violence 
fondee sur le genre. Dans ce contexte, il convient de 
saluer la promulgation, au Cabo Verde, d’une loi clas- 
sant la violence fondee sur le genre parmi les crimes 
dont la prevention est une priorite. 

Troisiemement, depuis mon dernier expose, 
la region de PAfrique de l’Ouest et du Sahel a connu 
une augmentation encore plus visible et importante 
des attaques violentes directement liees a l’extremisme 
violent. La situation securitaire reste instable dans 
l’ensemble de la region du Sahel, ou l’escalade de la 
violence et de l’insecurite a declenche une crise huma- 
nitaire sans precedent, plongeant un total de 5,1 millions 
de Burkinabe, de Nigeriens et de Maliens dans le besoin. 
En particulier, les six derniers mois ont vu une deterio¬ 
ration rapide de la situation securitaire au Burkina Faso. 
Au total, 226 incidents lies a la securite ont contribue 
a accelerer les deplacements de personnes : le nombre 
de personnes deplacees est ainsi passe de 47000 en 
decembre 2018 a 220 000, et celui des refugies a plus 
de 25 000 en juin, soit pres de cinq fois plus. Le nord et 
l’est du pays restent les zones les plus touchees par les 
attaques recurrentes de groupes terroristes et armes et 
par une aggravation de la violence intercommunautaire, 
avec la participation de groupes d’autodefense manifes- 
tement incontroles. Qui plus est, les groupes terroristes 
ciblent directement les ecoles et obligent les centres de 
sante a fermer. Aujourd’hui, un total de 2024 ecoles et 
37 centres de sante restent fermes au Burkina Faso en 
consequence directe de la crise. 

Face a l’escalade rapide, le Secretaire general 
Antonio Guterres a demande une intensification impor¬ 
tante de la riposte de l’ONU et mis en place une equipe 
speciale d’urgence au Burkina Faso. Cette equipe speciale 
s’appuie egalement sur les conclusions d’une mission 
interinstitutions que j’ai eu le privilege de conduire 
au Burkina Faso en fevrier et qui a defini une reponse 
multisectorielle pour repondre aux besoins immediats et 
aux causes structurelles de l’insecurite. Un plan d’aide 
humanitaire dote d’un budget de 100 millions de dollars 


a ete lance et fait actuellement l’objet d’une revision a la 
hausse pour repondre aux besoins croissants. 

Dans le bassin du lac Tchad, les attaques des 
terroristes de Boko Haram et de groupes dissidents 
continuent de menacer la paix et la stability de la region. 
Au cours du premier semestre de cette annee, 30 atten- 
tats-suicides a la bombe ont ete enregistres, soit 70% de 
moins que l’annee derniere, grace aux efforts de la Force 
multinationale mixte. Toutefois, la periode consideree a 
egalement ete marquee par l’attaque la plus meurtriere a 
ce jour contre l’armee tchadienne, au cours de laquelle 
des combattants de Boko Haram ont tue 23 soldats a 
Dangdala. Le groupe terroriste a egalement tente de 
lancer une attaque a la roquette contre l’aeroport de 
Diffa et dirige des attaques terroristes manifestement 
plus sophistiquees dans d’autres regions du Niger. En 
juin, au moins 147 civils ont ete enleves dans la region 
de Diffa, le nombre le plus eleve depuis 2015. 

Face a cette escalade rapide, notamment la corre¬ 
lation croissante entre le terrorisme, la criminalite 
organisee et les affrontements intercommunautaires 
dans la region, les chefs d’Etat de la Communaute econo- 
mique des Etats de FAfrique de l’Ouest ont decide, lors 
de leur sommet du 29 juin, de tenir un sommet extraor¬ 
dinaire sur le terrorisme a Ouagadougou, maintenant 
prevu le 14 septembre. Le sommet aura pour objectif 
d’examiner une approche securitaire concertee pour 
l’Afrique de l’Ouest et le Sahel et represente une occa¬ 
sion unique d’harmoniser les differents arrangements 
de securite. 

Bien que la mise en oeuvre de plans d’intervention 
humanitaire ait beneficie d’un appui louable, j’exhorte 
les Gouvernements et les partenaires a redoubler d’ef- 
forts pour definir une approche concertee en vue de 
prevenir une nouvelle expansion de la menace terroriste 
et de favoriser l’appui aux mesures de stabilisation a 
moyen et a long terme, dont le besoin se fait tellement 
sentir, conformement a la Strategic integree des Nations 
Unies pour le Sahel. A cet egard, les participants a la 
seconde reunion du Forum des gouverneurs du bassin 
du lac Tchad, qui s’est tenue juste la semaine derniere, 
les 17 et 18 juillet, a Niamey, ont de nouveau souligne 
l’importance des approches holistiques pour lutter effi- 
cacement contre l’instabilite en Afrique de l’Ouest et au 
Sahel, et ont lance avec succes un fonds de stabilisa¬ 
tion pour la region du lac Tchad. Grace a des approches 
sans exclusive fondees sur l’appropriation nationale et 
conformes a la Strategic integree des Nations Unies pour 
le Sahel, nous devons continuer de travailler davantage 
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pour remedier aux lacunes en matiere de gouvernance, 
a l’extreme pauvrete et a l’absence de developpement 
qui alimentent et soutiennent la violence armee et 
l’extremisme. Un appui accru a la mise en oeuvre de 
la Strategic regionale en faveur de la stabilisation, du 
redressement et de la resilience des zones du bassin du 
lac Tchad touchees par Boko Haram et du plan d’inves- 
tissements prioritaires du Groupe de cinq pays du Sahel, 
ainsi qu’un effort concerte pour appuyer les plans natio- 
naux de developpement, demeurent essentiels pour 
stimuler le developpement de la region et explorer son 
plein potentiel. 

II s’agit de mon quatrieme et dernier message 
d’espoir : avec l’appui du Conseil, et guides par l’appro- 
priation nationale inclusive des pays de la region, et de 
la region dans son ensemble, je suis convaincu que nous 
pouvons consolider davantage la democratic et que les 
activites des extremistes violents peuvent etre mieux 
combattues grace a des mesures preventives. 

Pour terminer, je voudrais assurer les membres 
du Conseil de la determination constante de l’UNO- 
WAS a travailler avec toutes les parties prenantes dans 
la region afin de promouvoir la paix et la stabilite en 
Afrique de l’Ouest et au Sahel. Je ne doute pas que nous 
pouvons continuer de compter sur l’appui du Conseil. 
A cet egard, j’attends avec interet l’examen strategique 
de l’UNOWAS, qui devrait contribuer grandement a 
repondre a notre quete de ressources adequates qui 
nous permettraient d’affiner nos outils pour prevenir les 
conflits et perenniser la paix. Je remercie les membres 
du Conseil de leur appui, et j’ai hate de continuer de 
travailler avec eux. 

Le President (parle en espagnol ) : Je remercie 
M. Chambas de son expose. 

Je donne maintenant la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration. 

M. Ipo (Cote d’Ivoire) : Je voudrais, au nom 
des Etats africains membres du Conseil de securite, 
a savoir la Guinee equatoriale, l’Afrique du Sud et la 
Cote d’Ivoire, remercier la presidence peruvienne pour 
l’organisation de cette seance d’information, consacree 
a la presentation du rapport du Secretaire general sur les 
activites du Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de 
l’Ouest et le Sahel (UNOWAS) (S/2019/549). Les Etats 
africains membres du Conseil de securite felicitent 
M. Mohammed Ibn Chambas, Representant special 
du Secretaire general et Chef de l’UNOWAS, pour la 
qualite de son expose qui, une fois de plus, eclaire le 


Conseil sur les dynamiques profondes qui impactent 
la paix, la stabilite et le developpement en Afrique de 
l’Ouest et au Sahel. 

Les Etats africains membres du Conseil de 
securite notent avec un grand interet l’etat de la situa¬ 
tion politique, economique, securitaire et humanitaire, 
dresse par le Representant special du Secretaire general, 
et ses recommandations subsequentes, visant a apporter 
des reponses diligentes et efficaces aux defis multiples 
auxquels la region est confrontee. Ils se felicitent de 
la situation politique regionale globalement stable, 
comme le prouvent des environnements sociopolitiques 
postelectoraux apaises, au terme des elections presiden- 
tielles tenues au cours de l’annee 2018. S’y ajoutent des 
tendances economiques dans l’ensemble, portees par 
une prevision de croissance moyenne de 3,6 % en 2019 et 
2020, selon la Banque africaine de developpement. Nous 
estimons que ces tendances sont prometteuses et s’ins- 
crivent dans des processus irreversibles de mutations 
profondes des societes en Afrique de l’Ouest et au Sahel, 
malgre les defis actuels. 

En consequence, les Etats africains membres 
du Conseil de securite exhortent le Chef de l’UNO- 
WAS a poursuivre, en parfaite synergie avec la 
Communaute economique des Etats de l’Afrique de 
l’Ouest (CEDEAO), ses missions de mediation et de bons 
offices, dans la perspective notamment des echeances 
electorates prevues dans nombre de pays de la region au 
cours de l’annee 2020. Ce, d’autant plus que la coopera¬ 
tion entre la CEDEAO et l’UNOWAS a donne la pleine 
mesure de son efficacite dans la prevention et la gestion 
des crises, a l’occasion des interventions successives en 
Guinee Bissau, au Mali, au Burkina Faso et en Gambie. 
Nous exhortons egalement l’UNOWAS a ceuvrer au 
renforcement des capacites nationales et regionales 
de resilience aux conflits et a soutenir l’ancrage de la 
democratic et la bonne gouvernance, afin de creer des 
environnements favorables a la realisation des objectifs 
de developpement durable. Par ailleurs, nous sommes 
particulierement encourages par les efforts deployes 
pour ameliorer la parite hommes-femmes dans la region 
grace a l’adoption de legislations pertinentes qui, nous 
l’esperons, augmenteront la part des femmes dans les 
postes de responsabilite et renforceront leur participa¬ 
tion effective aux processus de prise de decisions. 

En depit des tendances encourageantes en matiere 
de gouvernance, les Etats africains membres du Conseil 
de securite restent preoccupes par les menaces secu- 
ritaires des acteurs non etatiques, principalement les 
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groupes terroristes, dont les actions semblent repondre 
a un projet plus vaste de creation et d’ancrage d’une 
province de l’Etat islamique dans la region. Aux inquie¬ 
tudes que suscite ce projet aux antipodes des valeurs 
qui fondent nos Etats, se greffent une situation huma- 
nitaire en constante deterioration et l’exacerbation des 
violences communautaires. En effet, les groupes terro¬ 
ristes instrumentalisent, malheureusement et de plus en 
plus, les violences intercommunautaires et les conflits 
entre eleveurs et agriculteurs, nes de la gestion des 
ressources naturelles telles que l’eau et les terres arables. 
A cet egard, nous estimons qu’il est urgent d’elaborer 
des mesures urgentes pour resoudre les conflits entre 
agriculteurs et eleveurs, ainsi que la violence inter- 
communautaire, qui constituent une menace croissante 
pour la securite en Afrique de l’Ouest et au Sahel, et 
s’etendent a l’Afrique centrale. Les Etats africains 
membres du Conseil de securite se rejouissent de l’en- 
gagement des Etats de la region a federer et a mieux 
coordonner leurs efforts de lutte, et se felicitent de la 
tenue, le 14 septembre 2019, d’un Sommet extraordi¬ 
naire des Chefs d’Etat de la CEDEAO pour debattre 
des questions securitaires et envisager une large coali¬ 
tion au-dela de leur zone pour combattre le terrorisme 
au Sahel. 

Dans un contexte sociopolitique regional marque 
par la persistance des defis securitaires, les Etats afri¬ 
cains membres du Conseil de securite demeurent 
convaincus que l’UNOWAS reste un outil institutionnel 
pertinent, dont les actions s’inscriventparfaitement dans 
l’eventail des efforts regionaux de lutte contre l’insecu- 
rite et l’instabilite, et la recherche de solutions durables 
aux causes sous-jacentes. 

Dans la perspective de la prochaine revue strate- 
gique que nous soutenons, nous soulignons qu’il convient 
de garder a l’esprit le role eminemment politique de 
l’UNOWAS en tant qu’outil de diplomatic preventive. 
L’UNOWAS doit pour ainsi dire demeurer un outil de 
mediation et de prevention des conflits, y compris a 
travers un soutien aux organisations sous-regionales, 
ainsi que de plaidoyer sur les grandes thematiques telles 
que le developpement durable. 

II importe, au regard de ses acquis, de la multi- 
plicite des defis actuels, ainsi que de son role clef dans 
la gestion des transitions qui s’annoncent avec la cloture 
de certaines missions, que l’UNOWAS beneficie de 
ressources additionnelles indispensables a la mise en 
oeuvre de son mandat. Nous devons en outre veiller a 
une rationalisation et a une mise en coherence de ses 


actions avec celles des autres presences onusiennes, 
dans le cadre d’une approche integree, qui renforcerait 
davantage l’efficacite de l’UNOWAS. 

Par ailleurs, la dimension transregionale des 
menaces a la paix et a la securite necessite une inte¬ 
raction strategique entre l’UNOWAS et le Bureau 
regional des Nations Unies pour l’Afrique centrale, afin 
d’adresser les problematiques transfrontalieres dans le 
cadre d’une approche holistique coordonnee. Nous nous 
rejouissons egalement de la collaboration de l’UNOWAS 
avec le Bureau d’appui a la consolidation de la paix et 
le Fonds pour la consolidation de la paix, afin de soute- 
nir les programmes nationaux et transfrontaliers visant 
a remedier aux tensions liees aux effets du changement 
climatique et aux conflits lies a la transhumance, a 
prevenir l’extremisme violent et a renforcer l’autonomi- 
sation des jeunes et des femmes dans les processus de 
consolidation de la paix et les mecanismes de prevention 
des conflits. 

Les Etats africains membres du Conseil de secu¬ 
rite sont d’avis que les reponses securitaires actuelles 
doivent etre accompagnees de strategies de develop¬ 
pement visant a traiter les causes sous-jacentes des 
conflits et a repondre aux demandes sociales pressantes 
des populations. Ils saluent ainsi la mise en place du 
Plan d’appui des Nations Unies pour le Sahel, dont l’am- 
bition est d’intensifier et de mieux coordonner l’appui 
aux Etats de la region, dans leurs efforts de realisation 
des objectifs du Programme 2030, pour une prosperity 
partagee et un environnement securise au Sahel, confor- 
mement a la vision de l’Union africaine de faire taire les 
armes sur le continent africain. 

Pour conclure, les trois membres africains du 
Conseil reiterent leur soutien au Chef du Bureau des 
Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel. Nous 
l’exhortons a poursuivre ses efforts de mediation et de 
bons offices, ainsi que de mobilisation des ressources, 
indispensables a la realisation des objectifs de develop¬ 
pement durable en Afrique de l’Ouest et au Sahel. La 
Guinee equatoriale, l’Afrique du Sud et la Cote d’Ivoire 
esperent vivement que l’examen strategique qui s’an- 
nonce contribuera a renforcer davantage l’UNOWAS, 
afin qu’il continue d’etre un outil efficace de diplomatic 
preventive, au service de la paix, de la securite et du 
developpement en Afrique de l’Ouest et au Sahel. 

M. Pecsteen de Buytswerve (Belgique) : Qu’il 
me soit permis de tout d’abord remercier le Representant 
special du Secretaire general, M.Chambas, pour son 
eclairage tres complet. La Belgique salue son travail au 
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quotidien en faveur de la prevention, de la mediation, de 
la paix durable et de la promotion de l’etat de droit en 
Afrique de l’Ouest et au Sahel. 

La situation securitaire precaire continue de nous 
preoccuper. Je pense notamment a l’intensification de 
la violence intercommunautaire dans plusieurs pays de 
la region, comme le Nigeria, le Burkina Faso et le Mali, 
ainsi qu’aux attaques terroristes qui ne diminuent pas. 
Cette degradation a un impact direct sur la situation 
humanitaire, causant les souffrances de centaines de 
milliers d’innocents. 

La persistance des conflits entre eleveurs et 
agriculteurs merite une attention particuliere, car ces 
tensions sont actuellement un facteur majeur d’inse- 
curite dans la sous-region et meme au-dela. Je tiens a 
feliciter le Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de 
l’Ouest et le Sahel (UNOWAS) d’avoir sensibilise large- 
ment a ce sujet. II s’agit desormais de mettre en oeuvre 
les diverses bonnes pratiques identifiees, notamment 
en collaboration avec la Communaute economique des 
Etats de l’Afrique de l’Ouest. 

Dans l’ensemble de la region, la Belgique salue 
le courage et les sacrifices des forces de securite dans 
leur combat contre les terroristes. Neanmoins, mon pays 
estime que l’on ne pourra sortir de ce conflit en ignorant 
les droits de l’homme. A defaut, les succes des forces 
de securite ne seront qu’ephemeres et hypothequeront la 
reconciliation et la sortie de crise durable. Par ailleurs, 
comme le Secretaire general le souligne dans son rapport 
(S/2019/549), la reponse aux defis qui se presentent en 
Afrique de l’Ouest ne peut pas etre que securitaire. 
Une approche holistique est necessaire pour faire face 
a l’extremisme violent, mettant egalement l’accent sur la 
bonne gouvernance, la lutte contre l’impunite, ainsi que 
sur un developpement durable et inclusif. 

L’UNOWAS joue un role moteur dans l’etude de 
l’impact de revolution du climat sur la securite, dans 
le cadre d’une approche « prevention des conflits ». II 
s’agit d’un travail crucial et j’encourage le Representant 
special a poursuivre cet effort. 

Enfin, pour conclure, je tiens egalement a souli- 
gner le role primordial joue par les organisations 
regionales et sous-regionales. Je salue leur coordination 
etroite avec I’UNOWAS et je les encourage a la mainte- 
nir a l’avenir. 

M. de Riviere (France) : Je remercie a mon tour 
le Representant special du Secretaire general pour 


l’Afrique de l’Ouest et le Sahel pour son intervention, 
comme toujours tres precise. 

La situation en Afrique de l’Ouest merite 
aujourd’hui toute notre attention. Le Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS) 
constitue a cet egard un outil precieux, au regard de son 
role en matiere de prevention des conflits, de consolida¬ 
tion de la paix, mais egalement de soutien aux diverses 
initiatives regionales. Son role s’inscrit pleinement dans 
la vision du Secretaire general en faveur d’une action 
sur l’ensemble du continuum de paix. Nous souhaitons 
done que l’examen strategique annoncee au cours des 
prochains mois veille a ce que I’UNOWAS beneficie 
bien de tous les moyens necessaires a l’accomplissement 
de son importante mission. 

La degradation de la situation securitaire et huma¬ 
nitaire au Sahel fait peser un risque sans precedent sur la 
stability de l’Afrique de l’Ouest tout entiere. Les Etats du 
Groupe de cinq pays du Sahel (G5) sont aujourd’hui les 
premiers touches. Mais d’autres feront prochainement 
face aux memes defis si des reponses adequates ne sont 
pas urgemment apportees. C’est done dans une veritable 
course contre la montre pour la stabilisation du Sahel 
que nous sommes aujourd’hui collectivement engages. 
Elle passe par une mise en oeuvre urgente de l’Accord 
pour la paix et la reconciliation au Mali, par une lutte 
determinee contre les groupes terroristes qui sevissent 
dans la region, ainsi que par la bonne gouvernance et 
la creation de perspectives economiques durables pour 
les populations. Davantage doit egalement etre fait, dans 
le bassin du lac Tchad, pour soutenir une mobilisation 
continue des Etats de la Force multinationale mixte et 
s’assurer que son action soit conduite selon des moda- 
lites qui lui assurent le plein soutien des populations. 
Seule une approche combinant des efforts sur les volets 
politique, securitaire et de developpement est a meme de 
changer la donne a moyen terme. 

Les Nations Unies ont un role central a jouer 
pour aider les Etats de la region a definir des reponses 
adequates sur tous ces aspects. Au Burkina Faso, la 
France appuie pleinement le processus engage en ce 
sens a l’initiative du Secretaire general. Nous esperons 
que la reponse des Nations Unies sera ambitieuse et a la 
hauteur des attentes des autorites burkinabe, tant dans 
le domaine de l’aide humanitaire et du developpement 
que ceux de la formation des forces de securite burki¬ 
nabe, du respect des droits de l’homme, de la promotion 
de l’etat de droit ou encore du soutien a la lutte contre 
le terrorisme. 
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Au-dela de notre mobilisation sur ces foyers de 
crise, il importe plus que jamais de preserver les fonda- 
mentaux de la stabilite regionale en Afrique de l’Ouest 
et au Sahel. Cela passe tout d’abord par la tenue de 
processus electoraux credibles, transparents et inclu- 
sifs. En Guinee-Bissau, il est essentiel que les autorites 
respectent leur engagement a organiser l’election presi- 
dentielle en novembre prochain, selon des modalites 
conformes a celles preconisees par la Communaute 
economique des Etats de l’Afrique de l’Ouest et par le 
Conseil. Dans d’autres pays comme le Togo, le Benin 
et la Guinee, il est important que les concertations 
entre l’ensemble des acteurs se poursuivent afin de 
renforcer l’inclusivite et l’acceptabilite des processus 
electoraux a venir. Une attention toute particuliere doit 
enfin etre apportee au renforcement de la representa¬ 
tion des femmes dans les spheres de responsabilite, qui 
est aujourd’hui loin d’etre satisfaisante dans les pays de 
la region. 

Le respect des droits de chacun et la lutte contre 
l’impunite est egalement un facteur essentiel de stabilite. 
Les multiples exactions commises contre les populations 
civiles dans les diverses zones de conflit de la region ne 
doivent pas rester sans reponse, quels que soient ceux 
qui en sont a l’origine. Les processus de justice transi- 
tionnelle en cours, notamment au Mali et en Gambie, 
doivent etre menes a leur terme pour creer les conditions 
d’une reconciliation durable. La cooperation avec la 
Cour penale internationale doit egalement etre pleine et 
entiere. La protection des enfants dans les conflits, ainsi 
que la situation des deplaces internes et des refugies, de 
plus en plus nombreux dans la zone, doivent faire l’objet 
de toute notre attention, et l’UNOWAS a indiscutable- 
ment un role a jouer pour suivre ces questions. 

La stabilite va egalement de pair avec l’accom- 
pagnement, dans la duree, des pays en sortie de crise. 
La poursuite de la mobilisation de la communaute 
internationale en faveur du Liberia, au lendemain de la 
fermeture de la Mission des Nations Unies au Liberia, 
est notamment essentielle pour assurer le succes de la 
transition democratique remarquable qui s’y est derou- 
lee il y a un an et demi. 

Je conclurai mon intervention en soulignant que 
le lien entre climat et securite se materialise de plus en 
plus clairement dans les pays du Sahel. Les effets du 
changement climatique y creent des tensions sur les 
ressources, avec un impact direct sur les populations. 
Or, la gestion durable de ces ressources, telles que l’eau 
ou les terres arables, est une des conditions essentielles 


pour le maintien de la stabilite dans une zone comme 
le Sahel, marquee par des vulnerabilites politiques et 
sociales et par d’importants deplacements forces de 
populations. La mise en oeuvre des objectifs de deve- 
loppement durable et de l’Accord de Paris, ainsi que 
l’instauration d’un dialogue regional autour des ques¬ 
tions climatiques et environnementales, revetent a cet 
egard un caractere essentiel. Il importe que l’UNOWAS 
prenne pleinement en compte ces considerations dans 
son travail quotidien. 

M me Wronecka (Pologne) (parle en anglais) : Je 
voudrais remercier le Representant special du Secretaire 
general, M. Mohamed Ibn Chambas, de son expose 
tres instructif sur les activites du Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS) 
ainsi que sur les evenements que traverse actuellement 
la region. 

La Pologne a note de nombreuses evolutions posi¬ 
tives en Afrique de l’Ouest et au Sahel au cours de la 
periode consideree. Nous felicitons le Benin, la Guinee- 
Bissau, le Nigeria et le Senegal d’avoir organise des 
elections dans l’ensemble pacifiques et fait l’experience 
de l’alternance au pouvoir. En depit de ces avancees, les 
periodes precedant et suivant les elections continuent 
d’etre caracterisees par des tensions, des affrontements 
et des conflits. C’est pourquoi nous incitons les autorites 
nationales et les parties prenantes a ceuvrer de concert 
pour creer des conditions propices a des elections paci¬ 
fiques, inclusives et credibles. 

Dans ce contexte, la participation egale des 
femmes et des jeunes aux processus politiques, sociaux 
et economiques est de la plus haute importance. Tout 
en nous felicitant des progres accomplis dans l’adoption 
et l’application de lois sur la parite entre les sexes dans 
plusieurs pays de la region, nous appelons les autorites 
nationales a renforcer la participation des femmes et des 
jeunes grace a des strategies nationales en faveur de la 
paix, de la securite et du developpement. 

Nous demeurons gravement preoccupes par la 
deterioration de la situation en matiere de securite en 
Afrique de l’Ouest et au Sahel, qui entraine une recrudes¬ 
cence des activites terroristes et de l’extremisme violent. 
Les graves consequences humanitaires, notamment 
l’acces insuffisant aux services de base - en particulier 
la sante, l’education, l’alimentation et les marches -, 
soulevent de vives inquietudes. Nous sommes egale¬ 
ment preoccupes par la presence de plus en plus visible 
de groupes extremistes dans plusieurs pays d’Afrique de 
l’Ouest. Il faut aider ces pays a renforcer leur resilience 
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face aux nouvelles menaces, notamment les conflits 
ethniques et religieux inspires par les extremistes. II est 
tout aussi important d’aider les gouvernements locaux 
a prevenir les conflits intertribaux et de lutter contre la 
diffusion des stereotypes, qui peuvent avoir pour but de 
marginaliser certains groupes sociaux etpolitiques et de 
destabiliser la situation dans la region. 

Nous exhortons done les partenaires nationaux, 
regionaux et internationaux a intensifier leurs efforts 
pour s’attaquer aux causes profondes de l’insecurite et 
de l’instabilite dans la region, notamment la pauvrete et 
l’inegalite, l’exclusion et la marginalisation, le manque 
d’acces aux services sociaux et de perspectives econo- 
miques, les violations des droits de l’homme et les 
consequences des changements climatiques. Le carac- 
tere transfrontalier de ces menaces exige des reponses 
transnationales. Dans ce contexte, nous felicitons les 
pays participant a la Force multinationale mixte et 
a la Force conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel 
(G5 Sahel) des efforts qu’ils deploient pour faire face 
aux defis multiples dans la region. 

Les defis en Afrique de l’Ouest et au Sahel 
sont complexes et multidimensionnels et exigent une 
approche soutenue et holistique de la part de toutes les 
parties prenantes. A cet egard, nous saluons la deter¬ 
mination de tous les partenaires a relever ces defis, 
notamment par la mise en oeuvre de la Strategic regio- 
nale en faveur de la stabilisation, du redressement et de 
la resilience des zones du bassin du lac Tchad touchees 
par Boko Haram, du Programme d’investissements prio- 
ritaires du G5 Sahel, de la Strategic integree des Nations 
Unies pour le Sahel et du Plan d’appui des Nations Unies 
pour le Sahel. En consequence, nous louons l’engage- 
ment des gouvernements de l’Afrique de l’Ouest et du 
Sahel, de l’Union africaine, de la Communaute econo- 
mique des Etats de l’Afrique de l’Ouest, du G5 Sahel, 
de l’Union du fleuve Mano, de la Commission du golfe 
de Guinee et de la Commission du bassin du lac Tchad, 
ainsi que leur cooperation avec l’UNOWAS. 

Enfin, je tiens a exprimer ma gratitude au 
Representant special du Secretaire general pour 
l’Afrique de l’Ouest et le Sahel, M. Mohamed Ibn 
Chambas, ainsi qu’au personnel de l’UNOWAS, pour 
leurs efforts constants en faveur de la paix et de la secu¬ 
rite en Afrique de l’Ouest et au Sahel. 

M. Polyanskiy (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Nous remercions de son expose le Representant 
special du Secretaire general pour l’Afrique de l’Ouest 
et le Sahel, M. Mohamed Ibn Chambas. Nous voudrions 


l’assurer une fois de plus que la Russie appuie ses efforts 
personnels, ainsi que ceux du Bureau des Nations Unies 
pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS), pour 
resoudre les crises regionales, traiter les questions 
liees a la mediation politique et fournir une assistance 
pour renforcer les institutions etatiques, ainsi que pour 
rechercher des moyens de poursuivre le developpe- 
ment economique et la lutte contre le terrorisme. La 
portee et les resultats de son travail meritent les plus 
grands eloges. 

II est encourageant de constater que la situa¬ 
tion politique dans l’ensemble de la region demeure 
stable. Au cours du premier semestre de cette annee, 
des elections ont eu lieu dans de nomhreux pays de la 
region - Nigeria, Senegal, Guinee-Bissau et Benin - sans 
problemes graves. Nous esperons que les cycles electo- 
raux en cours dans d’autres pays d’Afrique de l’Ouest se 
derouleront egalement dans le respect de l’ordre public. 

Toutefois, les conditions de securite dans la region 
sahelo-saharienne et dans plusieurs pays d’Afrique de 
l’Ouest restent difficiles. Les terroristes internatio¬ 
naux qui ont pris pied dans la region intensifient leurs 
activites et tentent d’etendre leurs zones d’operations, 
et de nouveaux groupes et dirigeants radicaux appa- 
raissent. Cette situation s’explique par les interventions 
exterieures et l’effondrement consecutif des structures 
etatiques en Libye en 2011. Les graves problemes poli- 
tiques et socioeconomiques qui persistent sur le plan 
national dans les pays du Sahel, ainsi que les affron- 
tements interethniques et interreligieux, alimentent les 
activites d’un vaste reseau de jihadistes. Les mesures 
collectives prises par les Etats de la region et leurs 
partenaires exterieurs pour relever ces defis n’ont pas 
encore permis de realiser une percee dans la lutte contre 
les extremistes. 

Au Mali, un conflit de longue date se poursuit, 
aggrave par l’intervention de divers groupes terroristes 
dans la region et par un vide de pouvoir dans le nord et 
le centre du pays. Les extremistes internationaux soli- 
dement implantes etendent leurs activites dans les pays 
voisins, tels que le Niger, le Burkina Faso et la Cote 
d’Ivoire. Le nombre de victimes d’attaques jihadistes 
est en hausse. Les constats inquietants qui figurent 
dans le rapport du Secretaire general (S/2019/549) et 
les conclusions tirees de la visite du Conseil de securite 
dans la region, en mars dernier, temoignent de l’impos- 
sibilite de reduire a ce stade les effectifs de la Mission 
multidimensionnelle integree des Nations Unies pour la 
stabilisation au Mali. 
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Au Nigeria, au Niger, au Tchad et au Burkina 
Faso, les activites terroristes de Boko Haram prennent 
de l’ampleur, et le Burkina Faso a egalement vu appa- 
raitre le groupe Ansar al-Islam, qui est affilie a l’Etat 
islamique d’lraq et du Levant. Les communautes inter- 
nationale et africaine portent une attention constante 
a la situation dans la region sahelo-saharienne. La 
Strategic integree des Nations Unies pour le Sahel, 
qui vise a ameliorer l’efficacite de la gouvernance de 
l’Etat, a renforcer les capacites des mecanismes de secu¬ 
rite nationaux et regionaux et a mener des activites de 
developpement dans les pays de la region, constitue un 
element important de Faction dans ce domaine. Une 
aide financiere, militaire et humanitaire continue d’etre 
fournie par l’entremise de differents programmes inter- 
nationaux et missions des Nations Unies ainsi que de 
maniere bilaterale. Le Groupe de cinq pays du Sahel 
(G5 Sahel) poursuit ses efforts pour garantir le deploie- 
ment complet de la Force conjointe du G5 Sahel en vue 
de combattre le terrorisme, la criminalite organisee et 
le trafic de drogue. A ce jour, la Force conjointe a deja 
mene plusieurs operations sur le terrain. 

Nous apprecions tout particulierement les acti¬ 
vites de l’UNOWAS et des institutions specialisees des 
Nations Unies, qui fournissent une assistance diverse 
et variee aux pays d’Afrique de l’Ouest. II est crucial 
de veiller a ce que ces efforts soient menes en etroite 
coordination avec l’Union africaine, la Communaute 
economique des Etats de l’Afrique de l’Ouest et d’autres 
organisations. Nous croyons important de renforcer l’ef¬ 
ficacite de la Strategic integree des Nations Unies pour 
le Sahel et du Plan d’appui connexe des Nations Unies 
pour le Sahel. Concernant l’application de ces instru¬ 
ments, l’avis des pays pour lesquels ils ont ete crees 
revet une importance cruciale. 

Nous sommes convaincus qu’il sera impossible 
d’obtenir des resultats sans une coordination appro- 
priee des nomhreux programmes d’aide a la region. 
Leur efficacite depend, entre autres choses, de la ques¬ 
tion de savoir si les entries presentes dans la region - en 
particulier celles qui font partie du systeme des Nations 
Unies - agissent dans la limite de leur domaine de 
responsabilite et si elles prennent en compte le principe 
de la division du travail. Seules des mesures collectives 
ciblees, prises par des instances competentes dont les 
mandats ne sont pas contradictoires, nous permettront 
d’obtenir les resultats souhaites. 

La Russie continue de jouer un role actif dans le 
reglement des problemes en Afrique de l’Ouest et au 


Sahel. Nous prenons actuellement des mesures pour 
etablir une cooperation efficace avec le G5 Sahel. En 
avril, le Secretaire permanent de cette entite, M. Maman 
Sidikou, et son equipe se sont rendus a Moscou pour la 
premiere fois. Durant cette visite, il a ete convenu de 
renforcer une cooperation pratique effective. 

Au niveau bilateral, nous continuons de contri- 
buer au renforcement de la disponibilite operationnelle 
des armees et des structures de securite des Etats de la 
region. En particulier, le personnel militaire et les poli- 
ciers maliens, nigeriens et burkinabe poursuivent leur 
formation dans des installations russes specialisees. 
Nous prevoyons de continuer a fournir une aide de cette 
nature a nos amis d’Afrique de l’Ouest. 

M me Norman-Chalet (Etats-Unis d’Amerique) 
(parle en anglais ) : Je remercie le Representant special 
Chambas de 1’expose instructif qu’il a presente aujourd’hui 
et de la maniere dont il dirige le Bureau des Nations Unies 
pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS). 

Le dernier rapport du Secretaire general sur 
les activites de l’UNOWAS (S/2019/549) souligne a 
quel point les realites sont variables en Afrique de 
l’Ouest. D’elections presidentielles et parlementaires 
qui permettent a la population de choisir librement et 
equitablement leurs candidats preferes, a l’insecu- 
rite constante au Sahel, ou le terrorisme et les conflits 
armes empechent les populations de subvenir a leurs 
besoins et exposent des millions de personnes a l’inse- 
curite alimentaire, les evenements positifs et negatifs en 
Afrique de l’Ouest sont aussi importants et divers que la 
region elle-meme. L’UNOWAS joue un role important 
en Afrique de l’Ouest et les Etats-Unis apprecient vive- 
ment les efforts qu’il deploie pour appuyer la paix, la 
securite et la stability a long terme dans la region. 

L’Afrique de l’Ouest a connu plusieurs evene¬ 
ments positifs notables au cours des six derniers mois, 
comme cela a ete souligne au Conseil aujourd’hui. 
Les Etats-Unis jugent encourageante la tenue d’elec¬ 
tions globalement pacifiques au Nigeria, au Senegal 
et en Mauritanie, et ils remercient en particulier le 
Representant special Chambas, qui s’emploie dans tous 
ces pays a mettre en exergue l’importance des proces¬ 
sus de reglement des conflits plutot que de la violence 
comme moyen de repondre aux revendications nees des 
processus electoraux. En outre, nous sommes encoura¬ 
ges par le fait que selon le Secretaire general, le taux de 
croissance economique sera eleve dans toute la region 
en 2019 et 2020. Si nous savons que ces previsions 
varient en fonction des pays d’Afrique de l’Ouest, nous 
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sommes neanmoins convaincus que cette performance 
economique, conjuguee a des politiques budgetaires 
responsables et a la bonne gouvernance, est un indica- 
teur de l’avenir qui s’ouvre a la region. 

Dans le meme temps, les Etats-Unis sont profon- 
dement preoccupes par l’augmentation du nombre de 
problemes de securite et de gouvernance dans la region. 
La criminalite transnationale organisee et le trafic 
de stupefiants continuent de nuire a la gouvernance 
responsable et d’alimenter la corruption en Guinee- 
Bissau. Nous appelons les autorites gouvernementales a 
continuer d’ceuvrer a l’organisation d’une election presi- 
dentielle reellement libre et equitable en novembre et 
nous encourageons tous les dirigeants politiques a s’abs- 
tenir de toute declaration destabilisante. Au Burkina 
Faso, la menace terroriste emanant du Mali alimente 
l’instabilite et a deplace des centaines de milliers de 
personnes, et elle restreint les services gouvernemen- 
taux dans certaines regions et perturbe les moyens 
de subsistance. Nous craignons que cette situation ne 
deborde sur les pays voisins. Nous encourageons le 
Gouvernement burkinabe a continuer de lutter contre 
les causes profondes de l’instabilite et a collaborer avec 
les partenaires regionaux pour lutter contre la menace 
terroriste croissante. En outre, nous prions l’UNOWAS 
de poursuivre ses efforts en matiere de reforme du 
secteur de la securite. 

Au Mali, nous sommes troubles par les progres 
insuffisants realises dans la mise en oeuvre de l’Accord 
pour la paix et la reconciliation au Mali issu du processus 
d’Alger, signe en 2015, et par l’insecurite dans le centre 
du pays, qui exacerbe les tensions ethniques et inter- 
communautaires. Cette violence, qui a une incidence 
nefaste sur des institutions telles que les installations de 
sante et les ecoles, qui fournissent des services de base, 
a force des centaines de milliers de personnes a quit¬ 
ter leurs domiciles. Suite au renouvellement recent de 
la mission de maintien de la paix des Nations Unies au 
Mali (resolution 2480 (2019)), les Etats-Unis appellent le 
Gouvernement malien et les groupes armes signataires a 
saisir cette occasion pour prendre des mesures urgentes 
afin d’appliquer les dispositions de la resolution. 

Si les Etats-Unis appuient fermement la Force 
conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel), en 
tant qu’initiative de securite a long terme dans la region, 
et ont verse 111 millions de dollars pour contribuer a 
son operationnalisation, nous tenons a souligner que le 
Conseil doit examiner dans sa totalite le probleme du 
terrorisme et ses causes profondes dans toute la region 


d’Afrique de l’Ouest, et pas simplement au Sahel. II est 
temps de transformer le rapport distinct et 1’expose sur la 
Force conjointe du G5 Sahel en un debat plus general sur 
les causes profondes du terrorisme et les problemes qu’il 
pose dans toute l’Afrique de l’Ouest, avec des debor- 
dements vers les pays riverains de l’initiative d’Accra. 
Cet examen d’ensemble doit attirer l’attention sur l’inci- 
dence qu’ont les conflits sur des millions de personnes 
dans toute la region, et sur les efforts que deploient 
les gouvernements de tous les Etats de la region pour 
prevenir et combattre la radicalisation et le terrorisme 
en general. 

Nous devons egalement analyser les menaces 
emanant du nord-est du Nigeria. Dans toute la region 
du lac Tchad, les Etats-Unis appuient une action multi- 
nationale coordonnee en vue de retablir la stability a 
long terme dans une region qui est en proie depuis beau- 
coup trop longtemps aux comportements predateurs de 
Boko Haram et de la Province d’Afrique de l’Ouest de 
l’Etat islamique. Le terrorisme continue de menacer des 
millions de personnes, et les pays touches doivent redou¬ 
bler d’efforts a titre collectif pour combattre ces acteurs, 
proteger la population civile et creer des conditions 
propices a un retour sur et digne des personnes depla- 
cees. Nous approuvons l’accent mis par le Secretaire 
general sur la necessity de lutter contre les causes 
profondes de l’instabilite, notamment les inegalites, 
l’exclusion et la marginalisation, les violations des droits 
de l’homme, la violence sexuelle et le manque de pers¬ 
pectives et de moyens de subsistance adequats. A cette 
fin, les Etats-Unis collaborent etroitement avec les pays 
du Sahel et les partenaires internationaux pour appuyer 
une action integree dans le secteur de la securite. Rien 
qu’en 2018, nous nous sommes engages a fournir plus 
de 242 millions de dollars d’aide en matiere de securite 
aux pays du G5 Sahel. 

Les Etats-Unis sont determines a venir en aide a 
des millions de personnes dans la region, qui subissent 
depuis trop longtemps les pires effets de ce conflit et de 
cette instability 

M. Alotaibi (Kowelt) (parle en arabe ) : Nous 
tenons tout d’abord a remercier le Representant special 
du Secretaire general, M. Mohamed Ibn Chambas, de 
son expose tres utile sur les evenements recents surve- 
nus dans la region du Sahel. Je tiens egalement a feliciter 
le Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et 
le Sahel (UNOWAS) de ses efforts et des mesures qu’il 
prend pour aider les pays de la region ou ont recemment 
eu lieu des elections, de son appui aux bons offices des 
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gouvernements de la region en vue d’apaiser les tensions 
et de regler les differends entre ces Etats, et du role 
clef qu’il joue en promouvant la cooperation entre les 
gouvernements pour affronter les problemes de securite. 

Je souhaiterais mettre l’accent sur trois questions 
principales : la situation en matiere de securite, la situa¬ 
tion humanitaire et en matiere de developpement, et le 
role de l’UNOWAS. 

Premierement, en ce qui concerne la securite, 
nous tenons a souligner une fois de plus que les condi¬ 
tions de securite se sont recemment deteriorees au Sahel 
et dans le bassin du lac Tchad, en particulier du fait des 
attaques terroristes commises par les groupes armes au 
Burkina Faso, au Niger, au Nigeria et au Mali. En depit 
des evenements positifs survenus en Afrique de l’Ouest 
et au Sahel, qui sont mentionnes dans le dernier rapport 
du Secretaire general (S/2019/549), le nombre croissant 
d’actes de terrorisme et d’attentats-suicides perpetres 
par les groupes armes, qui font des centaines de victimes 
civiles, a une incidence nefaste sur la paix et la stabilite 
dans un certain nombre de pays de la region. II incombe 
done aux gouvernements de la region et a la commu- 
naute internationale dans son ensemble de cooperer et 
d’intensifier leurs efforts pour combler les lacunes en 
matiere de securite. 

Nous appelons la Force multinationale mixte et 
la Force conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel 
(G5 Sahel) a continuer de lutter contre l’organisation 
terroriste Boko Haram et les autres groupes terro¬ 
ristes armes. En outre, nous encourageons la Force 
conjointe du G5 Sahel a tirer parti de l’appui que four- 
nit la Mission multidimensionnelle integree des Nations 
Unies pour la stabilisation au Mali en application de la 
resolution 2480 (2019), qui prolonge l’appui a tous les 
Etats participants. 

Nous saluons egalement le role que joue la 
Communaute economique des Etats de l’Afrique de 
l’Ouest (CEDEAO) dans la coordination des efforts regio- 
naux en matiere de lutte contre les menaces communes 
qui touchent la region. A cet egard, nous rappelons le 
communique final de la cinquante-cinquieme session 
ordinaire de la Conference des chefs d’Etat et de gouver- 
nement de la CEDEAO, publie a Abuja le 29 juin, qui 
souligne la necessity de promouvoir la cooperation et 
l’echange d’informations entre les pays de la region en 
matiere de lutte contre le terrorisme. Nous attendons 
avec interet la convocation dans un avenir proche d’un 
sommet extraordinaire de la CEDEAO sur le terrorisme, 
au Burkina Faso. L’Etat du Koweit appuie toutes les 


initiatives regionales visant a encourager la cooperation 
entre les pays de la region et a assurer leur stabilite et 
leur prosperite. 

Deuxiemement, en ce qui concerne la situation 
humanitaire et celle du developpement dans la region, 
nous devons etablir le lien entre la situation humanitaire 
et la deterioration de la situation securitaire. La multi¬ 
plication des attentats-suicide a la bombe, des attaques 
armees contre les agriculteurs et les eleveurs, des actes 
de piraterie et d’autres crimes maritimes a entraine 
une augmentation globale de la faim, de la pauvrete et 
des epidemies et une hausse du nombre de refugies et 
de personnes deplacees dans la region. Entre outre, la 
violence a provoque une penurie de services humains de 
base. Par exemple, on estime que cette annee, quelque 
14 millions de personnes auront besoin d’une aide huma¬ 
nitaire d’urgence au Burkina Faso, au Mali, au Niger et 
au Nigeria. 

Je tiens a saluer le travail accompli par divers 
organismes des Nations Unies pour alleger les souf- 
frances des refugies et autres personnes dans le besoin. 
Nous remercions les gouvernements des pays de la 
region qui ont accueilli des refugies et exhortons toutes 
les parties a s’engager a respecter les principes des 
droits de l’homme et a garantir un acces sans entrave a 
l’aide humanitaire. 

Afin de surmonter les divers defis auxquels se 
heurte la region, il faut adopter une approche globale 
du developpement en insistant sur le renforcement des 
capacites, la consolidation des infrastructures de l’Etat 
et la promotion de la croissance economique. Relever 
ces defis est le seul moyen de s’attaquer aux causes 
profondes des conflits qui sevissent dans la region, 
etant donne que les conditions de securite, la situation 
humanitaire et le developpement ont toujours ete etroite- 
ment lies a l’epanouissement et a la prosperite generale 
des societes. 

Troisiemement, en ce qui concerne le role de 
l’UNOWAS, le Bureau joue un role crucial dans le 
developpement du secteur de la securite et l’appui aux 
processus politiques en Afrique de FOuest et au Sahel. 
Nous avons pris note des efforts importants deployes 
par le Representant special du Secretaire general et son 
equipe. Nous saluons le travail realise par l’UNOWAS 
pour appuyer les bons offices des Etats dans leurs efforts 
de mediation en vue de regler les differends et d’appuyer 
les processus electoraux dans la region. Nous esperons 
que ces efforts seront intensifies afin de renforcer les 
capacites en matiere de securite et de developpement au 
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Sahel et de permettre aux Etats de combattre la crimi- 
nalite organisee et la violence. Nous saluons le role joue 
par l’UNOWAS a cet egard. 

M. Yao Shaojun (Chine) (parle en chinois ) : Je 
voudrais tout d’abord remercier le Representant special 
du Secretaire general, M. Chambas, de son expose. 

La situation recente en Afrique de l’Ouest et au 
Sahel est globalement stable. Plusieurs pays ont organise 
avec succes des elections presidentielles, legislatives et 
locales, ce dont la Chine se felicite. Dans le meme temps, 
les attaques terroristes, la criminalite transnationale 
organisee et d’autres facteurs posent des defis a la paix 
et a la securite regionales, tandis que les conflits inter- 
communautaires et la violence continuent de s’aggraver. 

Compte tenu de la situation actuelle, la Chine 
souhaite aborder trois points. Premierement, nous 
devons soutenir vigoureusement les pays de la region 
dans le renforcement de leurs capacites et de leurs insti¬ 
tutions. La Lorce multinationale mixte de la Commission 
du bassin du lac Tchad et la Lorce conjointe du Groupe 
de cinq pays du Sahel (G5 Sahel) ont joue un role impor¬ 
tant dans la lutte contre le terrorisme au niveau regional. 
Leur approche constitue un bon exemple de la maniere 
dont les pays africains peuvent repondre independam- 
ment aux defis regionaux et maintenir la paix et la 
securite regionales. La communaute internationale doit 
continuer d’appuyer les pays africains dans leurs efforts 
et les aider a renforcer leurs capacites de lutte contre le 
terrorisme. La Chine apporte son concours a l’ONU pour 
fournir l’appui financier necessaire a la Force conjointe 
du G5 Sahel. Conformement aux demandes specifiques 
qu’ils ont formulees, nous devons aider les Etats a 
mettre en place des mecanismes pour prevenir et regler 
les conflits intercommunautaires et promouvoir une 
coexistence harmonieuse entre les communautes. 

Deuxiemement, nous devons tirer pleinement 
parti du role des organisations et institutions regio¬ 
nales, etant donne que les defis tels que le terrorisme 
sont de nature transnationale et que la situation en Libye 
a des repercussions en Afrique de l’Ouest et au Sahel. 
Le role de coordination des organisations regionales et 
sous-regionales competentes doit done etre pleinement 
utilise. Les organisations regionales et sous-regionales 
telles que 1’Union africaine, la Communaute econo- 
mique des Etats de l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO) et 
la Commission du bassin du lac Tchad presentent des 
avantages singuliers pour faciliter le dialogue, la media¬ 
tion et les bons offices et pour promouvoir des solutions 
politiques aux problemes regionaux. Les organismes 


des Nations Unies doivent renforcer leur collaboration 
avec l’Union africaine, la CEDEAO et d’autres entries 
afin de contribuer a instaurer la paix et la stability dans 
la region. 

Troisiemement, il faut s’attacher a resoudre les 
problemes profondement enracines dans la region. Nous 
devons promouvoir activement le developpement econo- 
mique et social des pays d’Afrique de l’Ouest et du Sahel, 
en mettant l’accent sur l’amelioration de secteurs tels que 
l’agriculture, les soins de sante, l’education, l’economie, 
le commerce, l’interconnectivite et les infrastructures, 
aider les pays de la region a appliquer le Programme 
de developpement durable a l’horizon 2030 afin d’eli- 
miner la pauvrete et leur fournir un appui solide pour 
leur developpement economique, l’amelioration de leurs 
moyens de subsistance et la creation d’emplois. 

La Chine salue le role positif joue par le Bureau 
des Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel. 
Nous esperons que, tout en respectant la souverainete 
et le role de premier plan des pays concernes, le Bureau 
continuera de renforcer la communication et la coordi¬ 
nation avec les pays et les organisations regionales et 
sous-regionales concernes, comme l’Union africaine et 
la CEDEAO. 

La Chine attache une grande importance au 
renforcement de la cooperation avec l’Afrique et les 
pays en developpement. Le Sommet de Beijing du 
Forum sur la cooperation sino-africaine, qui s’est tenu 
en septembre 2018, a identifie des domaines tels que 
la paix, la securite et le developpement economique 
comme etant les priorites de la future cooperation sino- 
africaine. La Chine met activement en oeuvre l’initiative 
de paix et de securite sino-africaine, annoncee par le 
President Xi Jinping lors du Forum. 

Nous avons pris des mesures concretes pour 
aider la region du Sahel dans ses operations antiterro- 
ristes et dans le renforcement des capacites de la Force 
conjointe du G5 Sahel. Dans le cadre du Forum sur la 
cooperation sino-africaine, la Chine coopere pleinement 
et de maniere pragmatique avec les pays d’Afrique de 
l’Ouest afin de les aider a accelerer leur developpement 
et a renforcer leurs capacites. Ces mesures refletent le 
ferme appui de la Chine a la paix et au developpement 
en Afrique de l’Ouest et au Sahel. La Chine est prete 
a collaborer avec la communaute internationale pour 
continuer a jouer un role constructif dans la promo¬ 
tion de la stability et de la securite a long terme dans 
la region. 
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M. Heusgen (Allemagne) (parle en anglais) : Je 
vais etre bref, car j’ai le sentiment que de fagon gene¬ 
rate, le Conseil de securite est uni sur cette question. 
Je voudrais m’associer en particulier aux declarations 
faites par mes collegues europeens qui m’ont precede 
aujourd’hui. 

Tout d’abord, je tiens a exprimer l’appui de l’Alle- 
magne au travail du Representant special du Secretaire 
general, M. Mohamed Ibn Chambas. Nous soutenons son 
analyse et ses recommandations. S’agissant de l’analyse, 
des progres ont ete realises sur le front democratique, 
avec des mesures tres specifiques et positives. Je 
voudrais repeter ce qu’il a dit au sujet de la Commission 
verite, reconciliation et reparations de la Gambie, de 
la mise en oeuvre de la resolution 2467 (2019) sur la 
violence sexuelle par le Cabo Verde et de la situation 
au Senegal et au Togo, deux pays avec une plus grande 
implication des femmes. Ce sont de tres bons exemples, 
et j’espere qu’ils seront pris en compte par d’autres. 

Neanmoins, le verre reste a moitie vide. 
M. Chambas a mentionne Fextremisme violent qui 
s’intensifie dans certaines regions, la deterioration 
de la securite, les violations des droits de l’homme, la 
violence fondee sur le genre dans de nombreux pays, les 
crises humanitaires, les personnes deplacees, le trafic 
de drogues, les affrontements entre eleveurs et agricul- 
teurs. Dans ce contexte, je voudrais souligner un point 
qui nous semble tres important, meme s’il n’a pas ete 
mentionne par de nombreux orateurs aujourd’hui, a 
savoir les incidences des changements climatiques sur 
la securite dans la region. 

Pour ce qui est de l’avenir, je pense que lorsque 
nous imposons a l’ONU l’integralite du fardeau, nous 
devons nous rappeler que la chose la plus importante 
est l’appropriation nationale. Les gouvernements natio- 
naux doivent faire leur travail - et la communaute 
internationale peut les y aider - mais il faut que les 
pays s’approprient le processus. C’est par l’appropria- 
tion nationale que les regies democratiques doivent etre 
mises en oeuvre, la responsabilite garantie, le systeme 
judiciaire renforce, la participation des femmes et de 
la societe civile en general assuree, et l’implication des 
jeunes priorisee. En effet, si l’on examine la demogra¬ 
phic, la jeunesse devrait etre en tete des priorites de 
tous les gouvernements. En outre, les gouvernements 
doivent se concentrer sur la bonne gouvernance en 
general, en agissant dans le respect de leur Constitution 
nationale, en particulier en ce qui concerne la duree 
des mandats presidentiels. II s’agit bien evidemment de 


problemes regionaux, c’est pourquoi il convient d’adop- 
ter une approche regionale. 

Je tiens par ailleurs a souligner ce que M. Chambas 
a dit au sujet du Forum des gouverneurs du bassin du 
lac Tchad pour la cooperation regionale en matiere de 
stabilisation, de consolidation de la paix et de develop- 
pement durable. Il est tres encourageant de noter que 
les gouverneurs s’attaquent veritablement au probleme 
des extremistes et collaborent avec les chefs d’Etat et les 
gouverneurs de la Communaute economique des Etats de 
l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO), tout en tenant compte 
des vues des autres pays voisins dans leur travail. 

C’est la que l’ONU et ses bons offices peuvent 
etre utiles. La cooperation avec la CEDEAO et le Groupe 
de cinq pays du Sahel (G5 Sahel) est done tres impor¬ 
tante, tout comme les efforts entrepris par M. Chambas 
et le Secretaire general dans le cadre de l’initiative Unite 
d’action des Nations Unies. Les membres du Conseil de 
securite se sont rendus au Mali et au Burkina Faso, ou ils 
ont pu constater les nombreux defis auxquels se heurtent 
ces pays, notamment le Burkina Faso, et ont pris 
conscience de l’importance de l’initiative Unite d’action 
des Nations Unies et des activites de la Commission de 
consolidation de la paix et du Fonds pour la consolida¬ 
tion de la paix. Le Fonds pour la consolidation de la paix 
y est extremement actif, et je ne peux que l’encourager 
dans ce sens. 

Enfin, je voudrais revenir sur ce que j’ai dit prece- 
demment au sujet des defis poses par les changements 
climatiques. Nous appuyons le Bureau des Nations Unies 
pour FAfrique de l’Ouest et le Sahel, et notons avec satis¬ 
faction qu’il se consacre actuellement a la redaction d’un 
rapport sur les risques lies aux changements climatiques 
qui menacent la securite. L’Allemagne est disposee a 
soutenir l’ONU. Nous avons consacre 50 millions d’eu- 
ros au renforcement du secteur de la securite au Burkina 
Faso. Le G5 Sahel figure egalement sur notre liste de 
priorites, et nous lui avons consacre 150 millions d’euros 
depuis 2016. Nous appuyons le Fonds pour la stabilisa¬ 
tion de la region du lac Tchad lance par le Programme 
des Nations Unies pour le developpement (PNUD), et 
avons depense 40 millions d’euros a cette fin, car nous 
sommes convaincus que le PNUD doit jouer un role tres 
important dans la region. 

M. Singer Weisinger (Republique dominicaine) 
(parle en espagnol) : Nous remercions M. Chambas de 
son expose et de ses bons offices. De meme, nous feli- 
citons et appuyons le Bureau des Nations Unies pour 
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l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS), qui promeut 
la paix et la stability dans la region. 

Nous notons que la situation en matiere de secu¬ 
rity dans la majeure partie de lAfrique de l’Ouest et 
du Sahel est restee relativement stable. Cette tendance 
se reflete dans la tenue d’elections pacifiques dans la 
region, dans les dialogues politiques qui y sont menes 
et dans les avancees progressives realisees dans la mise 
en oeuvre des accords. Dans ce contexte, nous voudrions 
aborder trois points fondamentaux. 

Premierement, en ce qui concerne la situation en 
matiere de securite, nous regrettons que des attaques 
contre des civils et les forces de securite par des groupes 
terroristes, des reseaux criminels et des milices conti- 
nuent d’etre enregistrees au Burkina Faso, au Mali et dans 
le bassin du lac Tchad. Nous saluons les efforts deployes 
par les gouvernements et les communautes pour conte- 
nir la violence. Toutefois, le secteur de la securite doit 
etre reforme et renforce afin de combattre ce fleau. II 
faut egalement renforcer la cooperation transfrontaliere. 

Ce n’est qu’en s’engageant au niveau regional a 
renforcer la capacity des autorites de prevenir les actes 
terroristes et les violences et d’enqueter a leur sujet 
qu’il sera possible de diminuer le nombre d’attaques, 
de couper les fonds des groupes armes et de reduire 
l’impunite. La situation en matiere de securite n’a pas 
seulement fait des morts, elle a egalement entraine 
des deplacements massifs de population, l’insecurite 
alimentaire et la malnutrition, et a decime les services 
d’education et de sante. 

Deuxiemement, je voudrais mettre en exergue 
la gravite de la situation humanitaire dans certaines 
parties de la region. Nous nous faisons l’echo de l’appel 
lance par la communaute humanitaire, qui a demande 
1,6 milliard de dollars mais n’a re?u jusqu’ici que 23 % 
de ce montant. 

Troisiemement, en ce qui concerne l’environ- 
nement, malgre les initiatives prises par l’UNOWAS, 
nous restons preoccupes par les consequences des 
changements climatiques dans la region, en particulier 
dans le bassin du lac Tchad. Les changements clima¬ 
tiques sont en partie responsables de l’augmentation 
des catastrophes naturelles qui reduisent les moyens 
de subsistance de la population. Nous encourageons 
la communaute internationale a poursuivre ses efforts 
dans la mise en oeuvre de strategies qui permettent 
d’evaluer les risques et contribuent a renforcer la resi¬ 
lience des secteurs les plus touches. Dans ce contexte, 


il faut egalement etablir des canaux d’information et de 
collaboration avec les communautes locales, afin d’elar- 
gir les dispositifs d’alerte rapide qui contribuent a la 
planification conjointe. 

L’Afrique de l’Ouest se heurte a des defis de 
taille, et, pour les surmonter, nous avons besoin d’une 
analyse regionale exhaustive des causes profondes des 
conflits. Sur la base des resultats de cette analyse, nous 
devons mettre en oeuvre des strategies durables et inclu- 
sives qui visent a investir davantage dans la formation 
des forces de securite. Un engagement politique collectif 
assorti d’un plan d’action et d’objectifs clairs et realistes 
est egalement essentiel. A cette fin, nous attendons avec 
interet les resultats de l’analyse et les recommandations 
issues de l’etude de l’UNOWAS sur le pastoralisme et 
la securite en Afrique de l’Ouest et au Sahel, ainsi que 
le plan d’action relatif aux causes des conflits entre 
eleveurs et agriculteurs. 

II faut renforcer les strategies des Nations Unies 
pour l’ensemble de la region, offrir davantage de possi- 
bilites aux jeunes et aux femmes, et assurer des moyens 
de subsistance a la population grace au developpement 
et a l’education. Ce sont des facteurs indispensables 
pour instaurer une paix durable et atteindre les objec- 
tifs de developpement durable en Afrique de l’Ouest et 
au Sahel. 

M. Syihab (Indonesie) {parle en anglais ) : Je 
tiens tout d’abord a remercier le Representant special 
Mohamed Ibn Chambas de son expose detaille sur revo¬ 
lution recente de la situation en Afrique de l’Ouest et au 
Sahel, ainsi que sur les activites du Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS). 

L’lndonesie appuie sans reserve Taction de l’UNO- 
WAS en Afrique de l’Ouest et au Sahel. Des progres 
louables ont ete accomplis dans des domaines comme la 
gouvernance politique et la participation des femmes. II 
reste cependant des defis a relever pour retablir la paix, 
la stability et le developpement dans la region. 

Les conditions de securite dans plusieurs pays 
d’Afrique de l’Ouest et du Sahel demeurent preoc- 
cupantes. Dans son dernier rapport (S/2019/549), le 
Secretaire general indique qu’il y a une recrudescence 
des attentats terroristes et des violences intercom- 
munautaires alimentees par les activites des groupes 
extremistes violents. II precise egalement que la crimi¬ 
nality maritime, la criminality transnationale organisee 
et le trafic ont progresse dans la region. Cela a non 
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seulement fait des victimes civiles, mais aussi deteriore 
la situation humanitaire. 

Dans le meme ordre d’idees, je voudrais abor- 
der trois points principaux que je juge importants pour 
regler les problemes de securite dans la region. 

Premierement, l’lndonesie salue l’initiative des 
pays d’Afrique de l’Ouest et du Sahel de lutter contre 
le terrorisme au moyen d’efforts de securite collec- 
tifs, comme la Force multinationale mixte et la Force 
conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel). 
Ces initiatives doivent recevoir tout l’appui necessaire. 
L’lndonesie se felicite de l’elargissement de l’appui de la 
Mission multidimensionnelle integree des Nations Unies 
pour la stabilisation au Mali a tous les contingents de la 
Force conjointe du G5 Sahel, conformement a la reso¬ 
lution 2480 (2019). Nous esperons que cela permettra 
d’obtenir des resultats concrets dans les operations de la 
Force conjointe. II convient cependant de noter que les 
efforts collectifs doivent etre completes par des efforts 
nationaux de lutte antiterroriste. A cet egard, nous 
sommes convaincus qu’il est de la plus haute importance 
de renforcer la presence et les institutions etatiques, 
notamment les institutions policieres et judiciaires. 

Deuxiemement, il est imperatif de s’attaquer aux 
causes profondes de l’insecurite. II ne suffit pas d’eta- 
hlir une strategic de securite pour regler le probleme 
d’insecurite dans la region. De nombreux progres sont 
necessaires pour garantir l’amelioration de la situation 
humanitaire, la reconstruction et le developpement 
socioeconomique. Les doleances locales doivent egale- 
ment etre prises en compte pour prevenir l’expansion 
de l’extremisme violent. Les partenaires internatio- 
naux doivent continuer d’appuyer la mise en oeuvre de 
la strategic pour la stabilisation des pays touches par 
Boko Haram; du plan d’investissements prioritaires du 
G5 Sahel; de la Strategic integree des Nations Unies 
pour le Sahel; et du Plan d’appui des Nations Unies pour 
le Sahel. Ces instruments sont importants en ce qu’ils 
permettent de batir une societe resiliente grace a un 
developpement socioeconomique profitant a tous. 

Troisiemement, il faut adopter des approches 
regionales en matiere de reglement et de gestion 
des conflits. La proximite des pays, les activites trans- 
frontalieres des groupes extremistes, et d’autres facteurs 
accroissent la possibility que l’insecurite ne s’etende de 
proche en proche dans la region. Cela doit etre contre 
par une cooperation accrue entre les pays d’Afrique 
de l’Ouest et du Sahel. Les differentes institutions des 
Nations Unies doivent renforcer leur synergie et aider 


les organisations regionales et sous-regionales. A cet 
egard, l’lndonesie se felicite du proche sommet extraor¬ 
dinaire de la Communaute economique des Etats de 
FAfrique de l’Ouest sur le terrorisme, qui aura lieu en 
septembre. Ces efforts conjoints doivent etre davantage 
axes sur la prevention d’une resurgence de la violence et 
des conflits dans la region. Cela est essentiel pour veil- 
ler a ce que les nombreux gains arraches de haute lutte 
se traduisent en une paix et une prosperity durables en 
Afrique de l’Ouest et au Sahel. 

M. Hickey (Royaume-Uni) (parle en anglais ) : Je 
remercie le Representant special du Secretaire general, 
M. Chambas de son expose. 

Moi aussi je vais etre bref, car comme l’a dit l’Am- 
hassadeur de l’Allemagne, il existe un large consensus 
au Conseil sur la question a l’examen aujourd’hui. Je 
suis d’accord avec les observations faites par a peu pres 
tout le monde ici aujourd’hui. Je voudrais juste souligner 
trois points. 

Premierement, en ce qui concerne les elections, 
nous approuvons totalement revaluation faite par le 
Representant special concernant les recentes elections 
en Afrique de l’Ouest, et saluons l’excellent travail qu’il 
a accompli pour appuyer ces elections. Le Royaume- 
Uni est d’avis que des processus democratiques inclusifs 
sont essentiels non seulement pour la paix et la securite 
internationales, mais aussi pour creer un environnement 
favorable aux investissements et, plus largement, au 
developpement durable. Il est absolument essentiel que 
toutes les autorites et tous les partenaires internationaux 
ceuvrent de concert pour garantir que les prochaines 
elections dans la region se tiennent dans les delais et 
soient credibles et pacifiques. 

Deuxiemement, le rapport du Secretaire general 
(S/2019/549) met en lumiere l’effet devastateur que la 
deterioration des conditions de securite dans le nord- 
est du Nigeria est en train d’avoir sur les populations 
de la region du bassin du lac Tchad. C’est une region 
qui est souvent negligee par le Conseil, en particu- 
lier ces dernieres annees. Le Royaume-Uni examine 
actuellement avec le Gouvernement nigerian ce que la 
communaute internationale peut faire de plus pour l’ai- 
der a faire face a la crise. Il est clair que l’extension de 
l’autorite de l’Etat a ce qu’on appelle des espaces non 
gouvernes sera essentielle pour freiner les avancees de 
Boko Haram. Nous saluons les efforts deployes a ce 
jour par le Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de 
l’Ouest et le Sahel et nous l’encourageons a continuer 
d’aider les gouvernements de la region a faire face a la 
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crise et a mettre en oeuvre la resolution 2349 (2017) sur 
la region du bassin du lac Tchad. 

Troisiemement et enfin, pour en venir au Sahel 
qui, hien entendu, reste une preoccupation majeure 
pour nous tous au Conseil, je suis heureux de dire que 
le Gouvernement du Royaume-Uni a annonce cette 
semaine qu’il allait s’engager a fournir un contingent 
de 250 soldats a la Mission multidimensionnelle integree 
des Nations Unies pour la stabilisation au Mali. Mais il 
nous faudra a tous faire davantage pour aider a reme- 
dier aux causes profondes de la crise au Sahel. Comme 
nous l’avons entendu dire lors de notre recente visite au 
Sahel, cela inclut de reduire les violences commises par 
les forces de securite, d’aider les gouvernements a four¬ 
nir les services de base, et d’attenuer les conflits autour 
des ressources en aidant les populations a s’adapter aux 
changements climatiques. C’est une bonne chose que, 
ces derniers mois, le Conseil se soit concentre davantage 
sur le lien qui existe entre le changement climatique et 
les conflits. 

Je suis en accord aussi avec mon collegue chinois 
qui a dit qu’il nous faut faire un meilleur usage des 
mecanismes internationaux de coordination sur le 
Sahel. Nous devrions utiliser le Conseil, l’Alliance pour 
le Sahel et la Commission du bassin du lac Tchad pour 
nous assurer que la communaute internationale et nos 
partenaires au Sahel collaborent efficacement en vue 
de remedier aux facteurs a long terme d’instabilite et 
de pauvrete. 

Le President (parle en espagnol ) : Je vais 
maintenant faire une declaration en ma qualite de 
representant du Perou. 

Nous remercions le Representant special du 
Secretaire general, M. Chambas, de son precieux expose 
sur la situation en Afrique de l’Ouest et au Sahel. Nous 
nous felicitons des progres dont il nous a fait part, 
notamment de la contribution du Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS) 
aux elections au Benin, en Guinee-Bissau, au Nigeria 
et au Senegal, et des ameliorations en matiere d’egalite 
des sexes dans la region. Mais nous restons preoccupes 
par le fait que l’insecurite et la situation humanitaire se 
sont aggravees dans certains pays. L’action des groupes 
terroristes, la criminalite transnationale organisee, les 
affrontements pour le controle des ressources natu- 
relles, et la faible presence de l’Etat sont des problemes 
toujours presents, en particulier au Sahel et dans le 
bassin du lac Tchad. A cet egard, nous voudrions mettre 


en lumiere le travail realise par l’UNOWAS dans trois 
domaines principaux. 

Premierement, la prevention des conflits. Les 
hons offices et la diplomatic preventive de l’UNOWAS 
seront essentiels pour les prochains processus electoraux 
dans la region, en particulier via l’appui a un dialogue 
inclusif et un renforcement des capacites nationales aux 
fins d’elections transparentes, inclusives et favorisant 
la participation politique des femmes et des jeunes. 
L’UNOWAS s’est aussi avere un acteur central a la fois 
avant les elections et apres les elections, en contribuant 
a apaiser les tensions et a prevenir l’eclatement de crises 
politiques ou leur aggravation grace a la mise en place 
de capacites d’alerte rapide. 

Deuxiemement, la promotion du developpement. 
Nous nous felicitons de ce que l’UNOWAS ait accorde la 
priorite a la mise en oeuvre de la Strategic integree des 
Nations Unies pour le Sahel, conformement aux priori- 
tes et aux hesoins nationaux et regionaux. De meme, la 
Commission de consolidation de la paix et le Fonds pour 
la consolidation de la paix conduisent aussi des activi- 
tes cruciales a cet egard, le tout en vue de faire face 
aux lacunes en matiere de gouvernance et de justice, de 
lutter contre la pauvrete, l’exclusion et la marginalisa¬ 
tion, et de remedier aux causes profondes des conflits. 
Nous rendons aussi hommage a l’attention que l’UNO¬ 
WAS porte aux conflits intercommunautaires nes entre 
eleveurs et agriculteurs du fait des effets des change¬ 
ments climatiques, ainsi qu’a la promotion de l’acces des 
femmes a des postes gouvernementaux de haut niveau 
en Afrique de l’Ouest et au Sahel. 

Troisiemement, la cooperation regionale. Nous 
considerons la cooperation transfrontaliere et la crea¬ 
tion de synergies sous-regionales comme des facteurs 
essentiels pour ameliorer la securite dans la region, en 
particulier quand il s’agit de lutter contre la menace du 
terrorisme, de l’extremisme violent et de la criminalite 
organisee et contre leurs interactions respectives. Nous 
nous felicitons de l’etroite cooperation de l’UNOWAS 
avec le Bureau du Conseiller special du Secretaire gene¬ 
ral pour le Sahel, la Communaute economique des Etats 
de l’Afrique de l’Ouest, le Bureau regional des Nations 
Unies pour l’Afrique centrale et l’Union africaine, qui 
permet de garantir une approche complementaire face 
a ces fleaux. Nous soulignons aussi l’appui qu’apporte 
l’UNOWAS a la reforme du secteur de la securite, au 
processus de desarmement, de demobilisation et de 
reinsertion des ex-comhattants, et a la promotion du 


16/17 


19-22857 



24/07/2019 


Consolidation de la paix en Afrique de l’Ouest 


S/PV.8585 


dialogue au niveau local, ainsi que sa collaboration avec 
le Groupe de cinq pays du Sahel. 

Pour terminer, nous voudrions exprimer notre 
ferme appui au role que joue I’UNOWAS, et nous encou- 
rageons la communaute internationale a continuer de 
cooperer etroitement avec les efforts visant a instaurer 
une paix perenne en Afrique de l’Ouest et au Sahel. 


Je reprends maintenant mes fonctions de President 
du Conseil de securite. 

II n’y a pas d’autres oratrices ou orateurs inscrits 
sur ma liste. 

La seance est levee a 16 h 25. 
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